
Universalisme 
1. Définition de l’universalisme 

L’universalisme est une doctrine philosophique, politique et morale selon laquelle 
certains principes, valeurs ou droits sont valables pour tous les êtres humains, 
indépendamment de leur culture, nation, religion ou contexte historique. 
 
Il s’oppose donc aux doctrines relativistes, qui affirment que les valeurs 
sont toujours culturellement situées. 

1.1 Origines conceptuelles 

L’universalisme plonge ses racines dans : 

▪ La philosophie grecque (le cosmopolitisme des Stoïciens) ; 

▪ Le christianisme (l’universalité du salut) ; 

▪ Et surtout dans la pensée des Lumières, où il prend une forme laïque. 
Kant (dans Vers la paix perpétuelle et Fondements de la métaphysique des 
mœurs) affirme la valeur universelle de la raison et de la dignité humaine. 

2. Exemples d’application 

2.1 Droits de l’homme 

La Déclaration des droits de l’homme et du citoyen de 1789 proclame des droits 
« naturels, inaliénables et sacrés » qui s'appliquent à tous les hommes. 
 
La Déclaration universelle des droits de l’homme (ONU, 1948), initiée par 
Eleanor Roosevelt et René Cassin, est l’expression contemporaine la plus 
explicite de l’universalisme juridique. 

2.2 Droit international 

Le droit international humanitaire (Conventions de Genève) repose sur des 
principes universels applicables en toute circonstance. 
 
La Cour pénale internationale revendique une compétence universelle pour 
certains crimes (génocide, crimes de guerre, crimes contre l’humanité).  

2.3 Morale et éthique 

L’éthique kantienne repose sur l’impératif catégorique, selon lequel il faut 
toujours agir selon une maxime qui pourrait être une loi universelle. 

3. Critiques de l’universalisme 

3.1 Relativisme culturel 

Des anthropologues comme Clifford Geertz ou des philosophes comme Richard 
Rorty critiquent l’universalisme comme ethnocentrique, imposant des valeurs 
occidentales à d'autres cultures. 



3.2 Colonialisme et impérialisme 

Des penseurs postcoloniaux (Edward Said, Frantz Fanon) soulignent que 
l’universalisme des Lumières a souvent justifié la domination coloniale, au nom 
de la 'civilisation'. 

3.3 Faux consensus 

L’universalisme des droits peut occulter des tensions entre droits civils, 
politiques, économiques, sociaux. L'application universelle est souvent sélective. 

4. Universalisme et Lumières 

4.1 Contexte intellectuel 

Les philosophes des Lumières ont fondé l’idée que la raison humaine est 
universelle, et que le progrès moral et politique peut s’appliquer à toute 
l’humanité. 

4.2 Contradictions 

Si les Lumières ont posé les bases de l’universalisme moderne, elles ont parfois 
reproduit des hiérarchies raciales ou sociales. 
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